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HYBRIDES DE TELESTES SOUFIA (RISSO) 
ET DE PHOXINUS PHOXINUS (L.) 
(PISCES, CYPRINIDAE) 

(2 e note). 

Par J. ARNOULT et J. SP1LLMANN 


Au cours cThybridations realisees par fecondation artificielle entre 
deux Cyprinidae europeens : Telestes soufia et Phoxirtus phoxinus nous 
avons pu obtenir et elever en 1965 une cinquantaine de jeunes Poissons 
dans le sens Telestes et Phoxinus $ 1 et un seul alevin dans le cas du 
croisement Phoxinus et Telestes $. 

A Page de huit mois nous avons fixe Punique alevin hybride Phoxinus (J 
et Telestes $ et seulement six hybrides du croisement contraire, les autres 
etant gardes vivants pour des observations ulterieures. 

Cette note est destinee a presenter les caracteres numeriques et metriques 
qui differencient les uns des autres les hybrides des deux types et des 
alevins du meme age de Telestes et de Phoxinus. 


Description des Alevins. 

Les hybrides Telestes et Phoxinus $ ont une livree et une silhouette 
rappelant plus le Blageon que le Yairon. Sur le vivant ces hybrides pre- 
sentent une bande a reflet dorc au-dessus de la bande noire laterale ; 
cette coloration jaune doree n’existe pas chez le Blageon. 

L’hybride Phoxinus et Telestes vivant avait une livree argentee et le 
long des flancs seulement une bande grisatre peu marquee. 

Sur Palevin fixe, cette bande est devenue peu a peu plus apparente, 
mais de toute maniere elle est moins franchement marquee qu’elle ne 
Pest chez les hybrides du croisement contraire. 11 y a lieu de noter, a ce 
sujet, que les alevins de Phoxinus ont, a Pextrcmite du pedicule caudal 
une tache noire tres apparente qui empiete sur les rayons de la nageoire 
caudale ; une telle tache n J existe pas chez les hybrides. Une bande noire 
laterale se voit egalement chez les Phoxinus , mais elle est plus minee 
que chez les hybrides et que chez les Telestes et ses bordures sont egale¬ 
ment moins lineaires. 

1. J. Arnoult et J. Spillmann, Bull. Mus. Hist. Nat., 2 e ser., 37, n° 4,1965 (1966), pp. 599- 
609. 
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Nous donnons, ci-dessous, deux tableaux de chiffres. Le premier com- 
porte les caracteres numeriques et metriques, le second apporte les chiffres 
relatifs a quelques rapports metriques. Nous donnons egalement, pour 
comparaison, les chiffres fournis par deux alevins de meme age, l’un 
de Telestes , Pautre de Phoxinus . Les mensurations sont exprimees en 
millimetres. 


Tableau des caracteres numeriques et metriques. 



PiJ X T $ 

Td x P$ ! 

Telestes 

Phoxinus 

Poids. 

1,25 

1,60 

1,00 

1,15 

Longueur Standard. 

43,5 ! 

45 

43 

38 

Longueur totale. 

53 

57 

55 

46 

Vertebres. 

43 

41 

42 

38 

Ecailles lig. lat. 

67 

65 

53 

80 1 

Ecailles transverses. 

21 

11/9 + 1 

9/4 + 1 

29 

Dorsale. 

11/8 

II1/8 

II/8 

II1/7 

Anale . 

111/8 

III/8 

III/8 

III/8 

Petorale. 

1/15 

1/15 

1/14 

1/14 

Pelvienne. 

11/7 

11/7 

II/8 

II/7 

Caudale . 

18 

19 

19 

19 


1. Le d^compte des ecailles 6tant difficile chez un alevin de Vairon, nous donnons ici les 
chiffres minima releves chez les adultes. 


Discussion. 

Tableau des caracteres numeriques et metriques . 

De Pexamen de ce premier tableau, relevons tout d’abord les chiffres 
traduisant les caracteres des hybrides qui sont intermediaires entre les 
deux especes responsables du croisement. 

Ce sont : 

1° le nombre des ecailles de la ligne laterale. 

2° le nombre des ecailles transverses. 
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TaBLEAU DES RAPPORTS METR1QUES. 



P<J xT? Ttf x P? 

Telestes 

Phoxinus 

Moyenne pour 

6 hybrides 

T<J x P? 

Long. tete % long. std. . 

24,13 

23,33 

23,25 

26,31 

24,42 

Ht. anale % long. std. 

18,39 

20,00 

18,60 

17,10 

18,92 

Ht. dorsale % long. std. 

18,39 

23,33 

19,76 

19,73 

22,20 

Long. pectorale % long. std.. 

17,24 

21,11 

18,60 

15,78 

21,63 

T — Pv % T — D. 

91,66 

100,00 

95,45 

86,04 

93,24 

T — D % T — A. 

82,75 

73,77 

75,86 

86,00 

77,16 

Long. Pt. % Pt. — Pv. 

68,18 

86,36 

80 

63,15 

94,20 

Long. Pv % Pv — A.. 

92,85 

100,00 

81,25 

76,92 

89,72 

Base anale % Ht. anale. 

75 

66,66 

62,50 

61,53 

63,35 

Epaisseur corps % Ht. corps. 

63,15 

75,00 

60,49 

70,58 

68,65 


3° 1’aspect de la ligne laterale ; elle presente des Solutions de continuite 
chez les deux hybrides. Chez les Telestes elle est complete, alors que chez 
les Phoxinus elle est le plus souvent discontinue, parfois meme totale- 
ment absente sur un des flancs. 

Des differenees de taille et dc poids on ne peut rien conclurc. En cfTet, 
les conditions d’espace et dc nourriture n’ont pas ete les memes pour 
tous. CTest ainsi que dc ce double point dc vue Thybride Phoxinus <$ X 
Telestes ^ s*est trouve favorise du fait qu’il etait scul dans son aquarium. 

En ce qui concerne le nombre des vertebres, nous remarquerons que 
Thybride Phoxinus X Telestes a deux vertebres de plus que Thybride 
Telestes <$ X Phoxinus §, il se rapproche donc, de cc point dc vuc, du 
Telestes alors que 1’autre se rapproche du Phoxinus. 

On notera enfin que les deux sortes d’hybrides ont 7 rayons rameux 
a la nageoire pelvienne, ce qui est le chiffre habitucl chez Phoxinus , alors 
qu’il est lc plus souvent de 8 chez Telestes (s. esp. agassizi). 

Par contre, a la dorsale, on constate la presencc de 2 rayons simple 
chez Thybride Phoxinus X Telestes comme c’est le cas pour T. s. agas¬ 
sizi, alors que Tautre hybride a 3 rayons simples comme chez Phoxinus. 

Ces divers caracteres traduisent Tinfluence predominante de Tune ou 
Tautre des especes qui sont a Torigine du croisement. 
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Tableau des rapports metriques. 

En considerant les moyennes obtenues par les mensurations de 6 
hybrides Telestes X Phoxinus $, on remarquera que les moyennes sont 
intermediaires entre les chiffres fournis par les deux especes responsables 
du croiscment pour les quatre rapports suivants : Longueur tete en % de 
longueur Standard ; epaisseur corps en % de hauteur corps ; distance 
pointe du museau a naissance pelvicnne en % distance pointe du museau 
a naissance dorsale et enfin distance pointe du museau a naissance dorsale 
en % de pointe du museau a naissance anale. 

Pour les 6 autres rapports, les moyennes sont superieures au chifTre 
le plus eleve des deux especes croisees. On observera, a ce sujet, que 
ces six rapports concernent des mesures oii interviennent des longueurs 
de nageoire, on les considerera donc avec prudence sachant la varabilite 
de ces mesures au cours du developpement d’un alevin, Toutefois, elles 
sembleraient indiquer une influence paternelle predominante. 

En ce qui concerne 1’unique echantillon Phoxinus X Telestes 
sept rapports sur dix sont intermediaires. On y retrouve les quatre rapports 
deja intermediaires sur les autres hybrides. Sur les trois autres rapports, 
Tun est inferieur aux chiffres sensiblement egaux fournis par Telestes 
et Phoxinus , les deux autres sont superieurs, plus proches des chiffres 
fournis par les Telestes que de ceux fournis par le Phoxinus. 


Conclusions. 

1° Dans lcur aspcct general les hybrides, dans les deux sens, ressem- 
blent plus a des Telestes qu’a des Phoxinus. 

2° Les caracteres intermediaires sont principalement ceux de 1’ecaillure, 
de la ligne laterale et aussi de quclques rapports metriques. 

3° Les chiffres relatifs aux rapports metriques etudies paraissent 
indiquer une predominance, chez les hybrides dans les deux sens, des 
caracteres Telestes. Predominance des caracteres paternels chez les hybrides 
Telestes X Phoxinus $, predominance, quoique moins accusee, des 
caracteres maternels chez Thybride Phoxinus X Telestes 9- 

Ainsi que nous Tavons deja indique, ces resultats confirment la possi- 
bilite de trouver, dans les rivieres ou ces deux especes cohabitent, des 
hybrides naturels. L’un de nous a deja deerit comme tels deux poissons 
recueillis dans le bassin de TArgens (Var) x . Lorsque les alevins que nous 
elevons auront atteint une taille similaire a celle des poissons de TArgens, 
il sera interessant de les etudier comparativement avec ces derniers. 

Laboratoire de Zoologie 
(Reptiles et Poissons) du Museum. 


1. J. Spillmann, Bull. Mus. Ilisi. Nat ., 2 e ser., 35, n° 5, 1963, pp. 464-467. 



